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Nos 5 sens, le 6ème dont celui du sourcier, nos sentiments, les atomes de notre corps, et demain le Nil ?
Pièces jointes : même courriel ouvert (co), notes de lecture (ndl) et textes antérieurs
Suite du co 07.07.10, d’abord à Dominique Bourg : dans le même Etudes de juillet-août 2010, Françoise Le Corre 1 [ndl Se sentir vivre] donne son email…pour recevoir les devoirs de vacances de lecteurs ? Étendons sa réflexion sur le temps en le remontant jusqu’au big-bang : si Hubert Reeves dit que nous sommes poussière d’étoiles, ça signifie que les atomes de notre corps ont presque 15 milliards d’ans ! Amin Maalouf 2 [ndl Dérèglement du monde] écrit que le consentement quasi unanime des savants sur la cause humaine du réchauffement n’est pas l’argument ultime. Pour mieux comprendre, il plonge dans des ouvrages élémentaires : lui disent-ils que la montée du niveau marin accélérera la désertification ? Les pires changements du climat liés aux extinctions en masse d’êtres vivants (surtout des flores marine et terrestre, (f)acteurs du cycle de l’eau : précipitations, infiltration dans le sol et débit fluvial dû surtout à la remontée d’eau souterraine) – la plupart en absence de glaciation – résultèrent de coups de froid ou chaud durant environ 1 million d’ans, causant désertification et chute du niveau marin de 100 à 250 m. Et si Maalouf plongeait dans le petit livre sur la désertification de l’écologue et forestier syrien Ibrahim Nahal 3 [ndl Désertification] ? Et si Bourg plongeait dans le petit livre de philosophie des sciences de Nahal 4 [ndl Sur la pensée et l’action] ? Nahal orthodoxe dit que saint Simon le Stylite ne montait sur sa colonne que pour prêcher ; Nahal écologue et forestier dit que l’érosion due au déboisement rehaussa de près de 50 cm la marche pour entrer dans la ruine de telle ou telle ancienne église des fameuses villes mortes près d’Alep.
Réflexions plus urgentes de Maalouf : Les crispations identitaires et les dérives xénophobes ; La cassure entre l’Occident et le monde arabo-musulman n’a cessé de s’aggraver ; Ce n’est pas tant la morsure de la pauvreté qui cause leur détresse que la morsure de l’humiliation et de l’insignifiance ; ça renvoie à l’hypothèse critiquable de Bourg, La future cohorte des réfugiés climatiques, et à l’utopie d’Enzo Bianchi 5 [ndl Différence chrétienne] :  Accueillons l’étranger, il cessera de nous apparaître étrange. 
Des idées de Maalouf – le progrès scientifique se poursuit et s’accélère ; le fait que les nations les plus peuplées de la planète soient en train de sortir résolument du sous-développement – négligent des données scientifiques même récentes et le savoir-faire de replanter des arbres sur abattis forestiers et champs, qui multiplient leurs récoltes par 2 à 10 et refont couler les sources. Les disputes d’autrefois qui créaient une communauté de recherche selon Françoise Le Corre, ça risquait moins une telle amnésie. Résultat : l’environnement va mal [ntte-newslet 9-00, nlle 2-01, news 2-01, co-open email 03.05.10]. Mieux que l’utopie d’Enzo Bianchi, encourageons celle de replanter d’un cercle polaire à l’autre des arbres champêtres : les (f)acteurs des exodes des villes vers les campagnes et des pays du Nord vers ceux du Sud.
Françoise Le Corre jongle avec nos sentiments et nos 5 sens : pourquoi ne pas y ajouter le 6ème sens, dont celui du sourcier ? J’en suis un amateur depuis 20 ans. Un article d’une historienne 6, pas du tout sur l’aptitude féminine à devenir sourcière meilleure que celle masculine à devenir sourcier, mais sur la promotion de la femme dans l’Église catholique, m’a donné l’idée de suggérer à des religieuses de tester leur senti corporel au-dessus d’anomalies souterraines fixes [co 11.06.10]. C’était à Rennes du 18 au 20 juin, où aucune religieuse n’est venue tester son senti corporel. Sous le chœur de l’ex-église Saint-Yves devenu Office du tourisme de Rennes, coule un puissant cours d’eau souterrain : juste au-dessus, personne ne resterait longtemps. Placer ainsi le choeur d’église n’était pas d’abord dans un but ésotérique, mais pour garder au sous-sol assez d’humidité assurant la stabilité des murs en cas de canicule, comme l’été 2003.
Au monastère copte Saint-Macaire 7 (Égypte) le père Jérémie accueillit un futur romancier 8 en 1985. Et moi-même en décembre 1989, après un congrès au Caire, grâce à frère Yves des Écoles chrétiennes, qui écouta mon plaidoyer pour l’arbre. Égypte, don du Nil…jusqu’à quand, faute d’arbres dans le haut bassin ?
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